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Arrivage pétrolier au port de Moroni 

CARBuRANt : 

La SCH reçoit 
3000 tonnes de gasoil

ANNONCE IMMOBILIERE
Particulier vend 5 parcelles de terrain immatriculées aux Comores. 

Mitsamiouli Iraledjou à 4 min à pied de la plage de Maloudja : 541m2 - 49€/m2

Mitsamiouli Galawa à 200m du NAYA LODGE, à 2 min à pied de la plage de Galawa beach
:1.500m2 - 60€/m2

Dzahani la Tsidje dans les hauteurs de Moroni et vue panoramique sur l océan. 
-> 1.200m2 - 49€/m2    /    -> 2.492m2 - 49€/m2

Mohéli Nioumachoua en face des Îlots classés au patrimoine mondial et mitoyenne du Laka-
Lodge : 4.000m2 - 49€/m2

Contact whatsApp : +269 333 21 02



L’Association Comorienne
pour le Bien Être Familial
(ASCOBEF) a reçu durant la
semaine du 20 au 25 avril, en par-
tenariat avec l’International
Planned Parenthood Federation
(IPPF), une mission conjointe,
dans le cadre du projet
F.O.R.T.E.S. Ce projet, soutenu
par l’Agence Française de
Développement (AFD) pour une
durée de trois ans, aidera au ren-
forcement des capacités des ONG
féministes de l’Océan Indien.

Selon le directeur exécutif
d’ASCOBEF, docteur Said
Ahmed Bedja, « cette mission

constitue un socle pour notre coopé-
ration et se poursuit tous les deux
ans ». La délégation est composée
de Mme Yvonne Tatah, chargée de
portefeuille, et de Sande Roselyne,
responsable du suivi et de l’évalua-

tion chez IPPF Nairobi. « Durant
leur séjour, nous allons travailler
sur la cohérence des activités,
garantir la qualité des indicateurs et
veiller à ce que les résultats soient
mesurables et durables ». Selon tou-

jours notre interlocuteur, cette mis-
sion s’inscrit dans une logique de
coopération régionale, en partena-
riat avec le consortium ECPAT36 et
ASMAE, deux acteurs reconnus
pour leur expertise en matière de

protection des droits et d’éducation
citoyenne. 

Le projet de renforcement des
capacités des ONG féministe va se
déployer autour de trois axes qui
traduisent l’ambition des missions
de l’ASCOBEF. D’une part, la
santé de la reproduction, avec pour
objectif de renforcer l’accès aux
soins et aux services de planifica-
tion familiale, d’autre part, la lutte
contre les violences basées sur le
genre (VBG), enjeu crucial pour la
dignité et la sécurité des femmes et
des jeunes filles et enfin, l’éduca-
tion et la citoyenneté positive, afin
de promouvoir une génération cons-
ciente de ses droits, capable de s’en-
gager activement dans la vie
publique et de contribuer à une
société plus équitable et inclusive. 

Dès les premiers jours, la mis-
sion a engagé des actions, notam-
ment la cartographie des ONG

féministes actives au Comores, afin
de dresser un panorama précis des
acteurs et de leurs champs d’inter-
vention, ainsi que la mise en place
d’indicateurs de réussite destinés à
mesurer l’impact des activités et
garantir la transparence du projet.
La mission a eu droit à une visite de
la clinique qui a permis à la déléga-
tion d’observer la qualité des servi-
ces, l’organisation des soins et les
dispositifs de collecte des données.
Cette visite a servi de renforcer la
confiance et la volonté de
l’ASCOBEF de positionner sa
rigueur professionnelle. La mission
conjointe ne se limite pas aux
Comores, elle s’ouvre à l’échelle de
l’Océan Indien, en visant à fédérer
les ONG féministes de la région
autour des objectifs communes. 

Aticki Ahmed Ismael

Une véritable marée de cou-
leurs et de saveurs submerge l’île
d’Anjouan. Au marché, plus de
dix variétés de fruits s’exposent en

abondance, défiant la chaleur
écrasante qui oscille entre 28 et 33
degrés. Goyaves rouges, blanches
et jaunes attirent les regards, tan-

dis que citron, corossol, grenadille
et avocat garnissent généreuse-
ment les étals. 

Dans ce décor vibrant, la
mangue fait figure d’excep-
tion : rare, elle impose sa loi

sur les prix. « Ce n’est pas encore la
pleine saison », explique Mama
Foutoum, vendeuse bien connue,
qui compense en bradant d’autres
fruits pour satisfaire sa clientèle.
Mais au-delà du commerce, c’est
une question de santé publique qui
se joue. En période de forte chaleur,
les fruits deviennent des alliés
incontournables de l’organisme.
Riches en eau, en vitamines et en
antioxydants, ils participent à l’hy-

dratation, renforcent le système
immunitaire et aident à prévenir les
coups de chaleur. Les médecins sont
unanimes : consommer des fruits
chaque jour est essentiel, surtout
pour les enfants. Le Dr Mawarde
insiste sur leur rôle dans la croissan-
ce et la protection contre les mal-
adies.

Cette abondance profite égale-
ment aux habitudes alimentaires.
Les jus naturels remplacent pro-
gressivement les boissons impor-
tées, désormais délaissées. « Les
familles préfèrent préparer elles-
mêmes leurs boissons », confie
Salim Ahmed, restaurateur, témoin
d’un changement de comportement
alimentaire plus sain et écono-

mique. Même les oranges, légère-
ment plus chères à cause des coûts
de transport et des taxes, restent
accessibles. « Cinq à six oranges
pour 500 francs, c’est raisonnable »,
défend Ahmed Moukim, vendeur
ambulant.

À Anjouan, les fruits ne sont
plus un luxe : ils sont devenus une
nécessité vitale, un rempart naturel
contre les effets d’un climat de plus
en plus rude. À noter que des bou-
tons de chaleur apparaissent au
niveau de cou et sur la tête de cer-
tains enfants et manger des fruits est
bénéfique pendant cette période,
selon encore l'avis de Dr Mawarde.

Younes

Trois élèves comoriens de ter-
minale scientifique ont été sélec-
tionnés pour intégrer une forma-
tion d’ingénieurs à l’Institut
National des Sciences Appliquées
de Rennes, en France, à l’issue
d’un concours organisé conjointe-
ment avec l’Association Uoni. La
sélection, menée en avril 2026 à
Ngazidja, Ndzouani et Mwali, a
permis de retenir les meilleurs
profils parmi plusieurs dizaines de
candidats, au terme d’un proces-
sus en plusieurs étapes incluant
étude de dossier, épreuves écrites
et entretiens oraux.

Selon les informations, ce
concours vise à « sélectionner
trois élèves de terminale

scientifique » pour une formation
d’ingénieur en France. L’initiative
s’inscrit dans une volonté de valori-

ser l’excellence académique et d’of-
frir des perspectives internationales
aux jeunes comoriens. Le processus
a débuté par une phase de présélec-
tion : « trente-huit candidats ont
soumis leur dossier et trente ont été
retenus », selon notre source. Les
épreuves écrites se sont déroulées «
simultanément dans les trois »,
notamment à Moroni, Fomboni et
Mutsamudu. Elles portaient sur le
français, la physique et les mathé-
matiques, pour une durée totale de «
sept heures », précise notre interlo-
cuteur.

À l’issue de cette phase, « douze
candidats ont été sélectionnés pour
passer l’entretien oral ».

Après les entretiens, organisés
devant un jury de cinq membres, un
classement final a été établi. « Les
trois premiers sont officiellement
retenus pour une inscription en for-

mation d’ingénieurs », indique-t-il.
Les lauréats sont : Abdoulhalim
Maoulida Ali Mlanaoindrou,

Mouhtare Tasnime et Mohamed Ali
Andjouza. Trois autres candidats
ont été placés en « liste d’attente »,

en cas de désistement. Les candi-
dats non retenus à l’issue des entre-
tiens ont néanmoins été félicités : «
le jury leur adresse ses félicitations
pour leur participation et les encou-
rage à poursuivre leurs ambitions
scientifiques ».

Les candidats retenus seront
prochainement contactés afin de
finaliser leur inscription. Il est éga-
lement prévu qu’« en cas de désiste-
ment, le premier candidat de la liste
d’attente soit automatiquement rete-
nu », toujours selon notre source.
Ce concours marque une nouvelle
étape dans les opportunités offertes
aux jeunes talents comoriens, en
renforçant les passerelles entre for-
mation locale et enseignement
supérieur à l’international.

Mohamed Ali Nasra
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SOCIété :
Des fruits en abondance à Anjouan

ENSEIGNEMENt SuPéRIEuR :
trois élèves comoriens admis à l’INSA Rennes 

SANté PuBLIquE : 
L’ASCOBEF reçoit une mission pour renforcer les ONG féminines



Lancé à Mohéli, le projet
REHMA marque un tournant
dans la réforme éducative nationa-
le. Doté de 24 millions de dollars
sur trois ans, il ambitionne d’amé-
liorer durablement la qualité de
l’enseignement primaire et de
réduire les inégalités scolaires.

Le projet REHMA
(Renforcement de l’éduca-
tion pour améliorer les résul-

tats en matière de capital humain) a
été officiellement lancé vendredi 24
avril 2026 au Gouvernorat de
Mohéli. Portée par le ministère de
l’Éducation nationale avec l’appui
de la Banque mondiale, cette initia-
tive place l’enseignement primaire
au cœur des priorités du pays. D’un
montant global de 24 millions de
dollars, le programme est financé à
hauteur de 15 millions par

l’Association internationale de
développement (IDA) et de 9
millions par des partenaires locaux.
Selon le ministre de l’Éducation
nationale, Bacar Mvoulana, sa mise
en œuvre reposera entièrement sur
des compétences comoriennes, un
choix stratégique visant à renforcer
l’expertise nationale.

La cérémonie a réuni autorités
insulaires, partenaires techniques et
acteurs du secteur éducatif, illustrant
l’importance accordée à ce projet
dans les politiques publiques.
REHMA entend répondre aux défis
majeurs du système éducatif como-
rien, notamment la faiblesse des
apprentissages, les disparités régio-
nales et le manque d’infrastructures
adaptées. Le programme vise à
garantir un accès équitable à une
éducation de qualité, tout en renfor-
çant les compétences fondamentales

des élèves en lecture, écriture et cal-
cul. Pour y parvenir, il prévoit une
formation continue des enseignants
afin d’améliorer les pratiques péda-
gogiques, avec l’introduction pro-
gressive de méthodes centrées sur
l’apprenant.

REHMA inclut également la dis-
tribution de manuels scolaires, la
modernisation des supports pédago-
giques et l’intégration d’outils
numériques dans les classes. Un
volet important est consacré à la
gouvernance éducative, avec la mise
en place de systèmes numériques de
suivi et d’évaluation pour améliorer
la gestion du secteur. Les infrastruc-
tures scolaires bénéficieront aussi
d’investissements, notamment dans
les zones rurales, à travers des tra-
vaux de réhabilitation et l’équipe-
ment. Le projet prévoit en outre des
actions sociales, comme le dévelop-

pement de cantines scolaires et la
promotion de la santé en milieu édu-
catif, en impliquant les communau-
tés locales. Pour le coordinateur du
projet, Ibrahim Ahamada, REHMA
s’inscrit dans la vision d’émergence
des Comores à l’horizon 2030. À

travers cette initiative, les autorités
entendent poser les bases d’une
réforme durable, axée sur la qualité
de l’apprentissage et le développe-
ment du capital humain.

Riwad
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Lancement du projet Rehma à Mohéli 

SOCIété

REHMA : 24 millions de dollars pour relancer l’école primaire

Alors que des rumeurs de
pénurie se font persistantes, le
pétrolier TM HAI HA 818 a
accosté samedi 25 avril dernier au
petit matin au port de Moroni. À
son bord, environ 14 000 tonnes
de carburant, composées de gasoil
et de jet A1. Selon nos informa-
tions, la Société Comorienne des
Hydrocarbures (SCH) ne déchar-
ge que trois mille tonnes de gasoil,
afin de renforcer les stocks dispo-
nibles. Le navire quittera le pays
dès la fin du déchargement pour
se rendre en Tanzanie, avant de
revenir entre le 1er et le 5 mai,
avec une cargaison d’environ 15
000 tonnes de produits pétroliers,
incluant du gasoil, de l’essence et
du kérozène.

Le navire arrivé ce week-end
transporte uniquement du
gasoil et du jet A1 (kérozè-

ne), en raison d’un problème de
grue empêchant le chargement de
l’essence. C’est pourquoi son pas-
sage au port de Moroni avait pour
seul objectif de décharger ces trois
mille tonnes de gasoil. « Comme
vous avez pu le constater, le navire
TM HAI HA 818 a accosté ce same-
di 25 avril au petit matin. À son
bord, il n’y a pas tous les produits
pétroliers, mais seulement du gasoil
et du jet A1. Apparemment, cela est
dû à un problème de grue. Il s’agit
simplement d’un passage à Moroni
pour décharger trois mille tonnes de

gasoil. Le navire est attendu de nou-
veau entre le 1er et le 5 mai,
contrairement à certaines informa-
tions relayées sur Facebook », a
indiqué notre source.

« Nous allons effectivement
décharger trois mille tonnes de
gasoil. Le navire quittera le port dès
la fin de l’opération pour se rediri-
ger vers la Tanzanie, avant de reve-
nir entre le 1er et le 5 mai avec envi-
ron 15 000 tonnes de produits pétro-
liers, comprenant du gasoil, de l’es-
sence et du jet A1. Ces trois mille
tonnes permettront de renforcer les
capacités de stockage en attendant
son retour », a-t-il ajouté. Il reste à
confirmer si le navire sera bien de

retour aux dates prévues. Toutefois,
notre source se veut rassurante : ces
trois mille tonnes permettront
d’augmenter les réserves de gasoil
et d’assurer l’approvisionnement du
pays en attendant la prochaine
livraison. 

Elle précise également que le
choix de privilégier le gasoil s’ex-
plique par une demande plus élevée,
tout en soulignant que les stocks
d’essence restent actuellement
supérieurs à ceux du gasoil. Par
ailleurs, la question d’une éventuel-
le augmentation des prix des carbu-
rants se pose. Selon une source pro-
che du gouvernement, le sujet est
déjà en discussion. Des concerta-

tions sont en cours et des mesures
pourraient être prises afin d’atté-
nuer l’impact sur la population,
notamment à travers certaines
concessions, voire des ajustements
comme une hausse des salaires ou
une réduction de certaines taxes ou
charges. Les fluctuations des cours
du baril de pétrole en cette période
de fortes tensions au Moyen Orient,
se répercutent sur les prix à la
pompe à l’échelle mondiale, ce qui
ne devrait pas épargner notre pays,
à en croire le compte rendu du der-
nier conseil des ministres. 

Nassuf Ben Amad

CARBuRANt : 
La SCH reçoit 3000 tonnes de gasoil

À l’approche du départ fixé au
12 mai pour le premier convoi,
l’Agence nationale du hadj et de
l’oumra multiplie les réunions de
coordination afin d’améliorer
l’encadrement et éviter les dys-
fonctionnements observés les
années précédentes.

Àmoins de vingt jours du
départ des pèlerins como-
riens vers les lieux saints de

l’islam, l’Agence nationale du hadj
et de l’oumra (Anho) intensifie la
préparation des équipes chargées
d’accompagner les fidèles durant le
pèlerinage. Réunis mercredi 22
avril au siège de l’institution,
responsables d’agences, encadreurs
religieux, agents sanitaires et
acteurs sécuritaires ont participé à
cette rencontre stratégique destinée
à renforcer la coordination générale
du hadj 2026. Le responsable affir-
me que cette démarche vise à rédui-

re les difficultés observées lors des
précédentes éditions. « Parmi les
initiatives techniques programmées
cette année par l’Anho, figure la
réunion des responsables sanitaires,
sécuritaires ainsi que des guides
d’agences afin d’harmoniser la pré-
paration du hadj », explique-t-il.
L’institution met particulièrement
l’accent sur la clarification des rôles

de chaque intervenant. 
Un maître religieux reste chargé

d’orienter les pèlerins sur les rites
du hadj, tandis qu’un responsable
sanitaire supervise les équipes
médicales mobilisées sur place.
L’Anho estime qu’une répartition
précise des responsabilités permet
d’éviter toute confusion durant les
déplacements et les différentes éta-

pes du pèlerinage. Le directeur
général Mohamed El Fatih
Djamalail souligne que « la nécessi-
té d’une meilleure organisation
pour prévenir toute confusion dans
les déplacements et l’exécution des
rites » demeure une priorité.
Plusieurs ajustements figurent dans
le nouveau dispositif présenté aux
participants. Parmi les changements
annoncés, le déplacement des pèle-
rins vers Mina avant Mouzdalifa
fait son retour après plusieurs
années d’abandon. L’amélioration
de la gestion du transport constitue
également un axe important des
préparatifs. 

Les responsables travaillent sur
une meilleure coordination des bus
afin de limiter les retards et les dés-
ordres pendant les déplacements
des pèlerins en Arabie Saoudite.
Une initiation à l’utilisation du GPS
est également introduite dans le
programme afin d’aider certains

encadreurs à mieux gérer les itiné-
raires et les regroupements. Du côté
des agences de voyage, cette initia-
tive reçoit un accueil favorable.
Porte-parole des agences à
Ndzouani, Tadjdine Salim considè-
re que « cette initiative importante
et longtemps attendue » marque une
avancée dans l’organisation du
pèlerinage. Il précise que « les
échanges portent sur la surveillance
des activités des pèlerins et le
respect des conditions mises en
place en Arabie saoudite », avant de
saluer « l’accompagnement du
directeur général de l’Anho envers
les agences organisatrices ». Le pre-
mier vol des pèlerins comoriens est
prévu le 12 mai prochain. Un
second départ est programmé le 13
mai à 21 heures, heure des
Comores.

Ibnou M. Abdou

HADj 2026 :
Départ du premier contingent prévu le 12 mai

Suite de la page 1
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ANNONCES

UNION DES COMORES
PROJET REGIONAL DE RESILIENCE CLIMATIQUE (PRRC)
N° de don : IDA-191-KM
Date de l’Avis : 27 Avril 2026
Date limite de cet avis : 11 Mai 2026
Approche de l’Appel à Candidature : Ouverte National 

1.Contexte 
1.Le Gouvernement de l’Union des Comores a reçu un financement de la Banque

Mondiale, pour couvrir les coûts des activités du Projet Régional de Résilience
Climatique (PRRC) et, a l’intention d’utiliser une partie de ce Don (Don N°E191-KM),
pour effectuer les paiements au titre du contrat des services d’un consultant
Spécialiste en Planification, suivi et évaluation (SPSE) dans le cadre de la mise
en œuvre du projet PRRC

Diplôme et Expériences professionnelles requises au poste du Spécialiste
Planification, suivi et évaluation (SPSE)

� Le spécialiste planification, suivi et évaluation du PRRC doit avoir au moins
un BAC+4 ou plus option planification, gestion, science de l’environnement ou ges-
tion des risques de catastrophes ou domaine connexe. 

� Avoir moins cinq (05) ans d’expériences professionnelles en planification
suivi évaluation d’un Projet financé par les bailleurs de fonds internationaux ; avoir
des connaissances en matière d’exécution et de gestion des projets de développe-
ment, notamment dans la programmation, la planification, et le suivi de la passation
des marchés ou de tout autre domaine jugé équivalent ;

� Avoir une expérience avérée dans la conception et la mise en œuvre de
système de suivi-évaluation

� Avoir une expérience dans la collecte, la gestion et l’analyse de données
relatives aux indicateurs de performance et de résultats de projets

� Une expérience dans des projets financés par la Banque mondiale ou d’au-
tres institutions internationales serait un atout.

� Bonne maitrise des logiciels informatiques de gestion de projet SIG, et outils

similaires, collecte et gestion de base de données (SPSS, etc.), SIG (MapInfo,
ArcGIS, etc.), logiciels de planification (MSProject), et des outils informatiques de
base (en particulier MS Word, Excel et Power Point). Bonnes capacités rédaction-
nelles, Avoir une maitrise de la langue française (oral et écrit).la maitrise de l’anglais
serait un atout, avoir une aptitude à travailler en équipe et sous pression. Être apte
à effectuer de fréquents déplacements sur le terrain.

Les termes de référence détaillés (TDRs) pour cette mission peuvent être obte-
nus à l'adresse émail indiquée ci-après : rcrpcomores@gmail.com ;
samil.chakira@outlook.com

Les manifestations d'intérêt rédigées en français constituées d’un (01) dossier
doit être déposés sous plis fermés avec la mention : 

Recrutement d'un(e) Spécialiste en Planification, Suivi et Évaluation (SPSE)
pour le Projet PRRC Référencée 2026-005-SPSE-UGP-PRRC » avant 14H00 Le
11 Mai 2026. La version électronique est acceptée

3Modalités de Soumission
Les Consultants intéressés sont invitées à soumettre un dossier comprenant :
• Lettre de motivation datée et signé 
• Curriculum vitae détaillé et coordonnées pour contact rapide
• Casier judiciaire datant de moins de trois mois
• Copies certifiées des diplômes et des attestations 
• Certificat médical d’aptitude de moins de 3 mois
• Certificats de travail 
• Copie de la carte National
À l'attention de : M. SAMIL CHAKIRA
Coordonnateur National 
Projet Régional de Résilience Climatique (PRRC)
Email : rcrpcomores@gmail.com; samil.chakira@outlook.com
Téléphone : +269 733 26 09
Adresse : Moroni, quartier ambassadeur, Enceinte de l’Union des Mecks, entrée

corniche rez de chaussée du bâtiment situé à l’ouest.

uNION DES COMORES
Unité - solidarité - développement

---------------------- 
MINIStÈRE DE L’AMéNAGEMENt Du tERRItOIRE Et DE L’uRBANISME CHARGé DES AFFAIRES

FONCIÈRES Et DES tRANSPORtS tERREStRES
Programme Régional de Résilience Climatique (PRRC)

SOLLICItAtION DE MANIFEStAtIONS D’INtEREt POuR LE RECRutEMENt D'uN(E) SPECIALIStE EN PLANIFICAtION, SuIVI
Et éVALuAtION (SPSE) POuR LE PROjEt PRRC 
SELECtION DE CONSuLtANt PAR LES EMPRuNtEuRS DE LA BANquE MONDIALE

UNION DES COMORES
PROJET REGIONAL DE RESILIENCE CLIMATIQUE
(PRRC)
N° de don : IDA-191-KM
Date de l’Avis : 27 Avril 2026
Date limite de cet avis : 11 Mai 2026 
Approche de l’Appel à Candidature : Ouverte
National 

1.Contexte 
1.Le Gouvernement de l’Union des Comores a reçu

un financement de la Banque Mondiale, pour couvrir
les coûts des activités du Projet Régional de Résilience
Climatique (PRRC) et, a l’intention d’utiliser une partie
de ce Don (Don N°E191-KM), pour effectuer les paie-
ments au titre du contrat des services d’un consultant
pour le plan de communication stratégique dans le
cadre de la mise en œuvre du projet PRRC.

Diplôme et Expériences professionnelles
• Être titulaire d’un diplôme universitaire (BAC+4

ou plus) en communication, journalisme, relations
publiques, sciences sociales ou domaine équivalent.

• Avoir au moins cinq (05) ans d’expérience pro-
fessionnelle dans le domaine de la communication, de
l’information ou du journalisme ; de préférence dans
des projets de développement ;

• Une expérience au sein de projets financés par
des bailleurs de fonds (Banque mondiale, UE, UN, etc.)
est un atout majeur ;

• Avoir une expérience avérée en relations
médias, production de contenus et organisation d’évé-
nements et d’excellentes capacités rédactionnelles ; 

• Maîtriser les outils informatiques, les technolo-
gies de communication, ainsi que les réseaux sociaux ;

Les termes de référence détaillés (TDRs) pour cette
mission peuvent être obtenus à l'adresse émail indi-
quée ci-après : rcrpcomores@gmail.com ; samil.chaki-
ra@outlook.com

Les manifestations d'intérêt rédigées en français
constituées d’un (01) dossier doit être déposés sous
plis fermés avec la mention : 

« Recrutement d’un agent charge de la commu-
nication (ACC) pour le Projet Régional de
Résilience    Climatique (PRRC) Référencée : 2026-
004-AGCOMM-UGP-PRRC », avant 13H00 Le 11 Mai

2026. La version électronique est acceptée

3.Modalités de Soumission
Les Consultants intéressés sont invitées à soumett-

re un dossier comprenant :
• Lettre de motivation datée et signé 
• Curriculum vitae détaillé et coordonnées pour

contact rapide
• Casier judiciaire datant de moins de trois mois
• Copies certifiées des diplômes et des attestations 
• Certificat médical d’aptitude de moins de 3 mois
• Certificats de travail 
• Copie de la carte National 

À l'attention de : M. SAMIL CHAKIRA
Coordonnateur National 
Projet Régional de Résilience Climatique (PRRC)
Email : rcrpcomores@gmail.com; samil.chakira@out-
look.com
Téléphone : +269 733 26 09
Adresse : Moroni, quartier ambassadeur, Enceinte de
l’Union des Mecks, entrée corniche rez de chaussée du
bâtiment situé à l’ouest.

uNION DES COMORES
unité - solidarité - développement

---------------------- 
MINIStÈRE DE L’AMéNAGEMENt Du tERRItOIRE Et DE L’uRBANISME CHARGé DES AFFAIRES

FONCIÈRES 
Et DES tRANSPORtS tERREStRES

Programme Régional de Résilience Climatique (PRRC)

SOLLICItAtION DE MANIFEStAtIONS D’INtEREt POuR LE RECRutEMENt D’uN AGENt CHARGE DE LA COMMuNICAtION
(ACC) POuR LE PROjEt REGIONAL DE RESILIENCE CLIMAtIquE (PRRC)

SELECtION DE CONSuLtANt PAR LES EMPRuNtEuRS DE LA BANquE MONDIALE
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Leader du championnat de
deuxième division depuis presque
le début de la saison, Fekandza de
Madjeweni fait du surplace,
depuis quelques journées.
Conséquence logique, le club
n’est plus leader du championnat,
il est devancé aux points par un
FC Shuani très affirmatif depuis 4
journées. Une situation qui fait se
relancer le championnat et ouvre
des possibilités jusqu’à la, inima-
ginable. 

L’absence de résultats du club
de Madjeweni fait ressortir
une certaine peur jusqu’à la

contenue par les bons résultats de
l’équipe. Depuis le retour de la
trêve, les jaunes présentent une cer-
taine frilosité, qui s’est confirmée
par l’enchaînement de mauvais
résultats depuis quelques matchs.
Une absence de résultat, qui s’est
encore une fois confirmée lors de la

27e journée contre FC Mvumbari.
Parmi les sérieux prétendant à la
montée, le club de Nyumadzaha,
s’est rapproché de 4 points de son
adversaire du jour, en obtenant une
précieuse victoire (1-0). À égalité
de points avec Shuani Club à l’enta-
me de cette 27e journée, Fekandza
est désormais relégué à la deuxième
place du classement après cette
défaite, surtout que, Shuani club
s’est extirpé du piège tendu par
Union Sportive de Selea, en égali-
sant dans les derniers instants de la
partie (1-1).

Longtemps dans le doute, le
club de Shuani, montre une certaine
régularité depuis le retour de la
trêve. Emmené par l’emblématique
Chadhuli Mradabi alias Tchenko,
Shuani Club revit de nouveau.
Contre AJSD, lors de la 25e jour-
née, le club de Hambu avait amorcé
sa remontée en obtenant une victoi-
re trachée (3-1), grâce à un triplé de

son attaquant vedette. Bis repetita
lors de la journée suivante contre
Apaches Club avec cette fois un
doublé de Tchenko. Deux victoires,
cumulées avec les mauvais résultats
de Fekandza, qui ont permis à
Shuani Club de prendre la place du
leader. Avec 51 points à sept jour-
nées de la fin, rien n’est encore
décidé, mais tout porte à croire, que
Shuani club aura une place majeure
de choix à la fin de la saison. 

Avec 21 points à distribuer, les
clubs allant de la première à la hui-
tième place sont tous susceptibles
d’accéder à la première division.
Entre Shuani Club avec 51 points,
et Twamaya Club de Nvuni 38
points ce sont 13 points qui restent à
combler. Mvumbari, qui pointe à la
3e place avec à quatre points du
podium, mais reste sous la menace
de la Jeunesse Athlétique Club de
Mitsudje (JACM) qui comptabilise
42 points, et KAZ Club, 41 points.

Dans le bas du classement, les clubs
du Nord sont tous dans le rouge. US
Ntsaweni (30 points), pointe à la
15e place, Coin Nord (27 points),
Apaches club (24 points), et
Aventure club (19 points), pointe à
la dernière place. Une bien triste

réalité, quand on sait qu’il y a
quelques années de cela, cette
région de la grande Comores.

Imtiyaz 

FOOtBALL, CHAMPIONNAt D2 :
Fekandza de Madjeweni dans le doute

Près de dix ans après le dis-
cours du Président de la
République Emmanuel

Macron à Ouagadougou, qui a
posé les bases d’un renouvelle-
ment des relations entre la France
et les pays africains, le Kenya et la
France co-organisent le sommet
Africa Forward les 11 et 12 mai
2026 à Nairobi.

Ce renouvellement s’appuie
sur des relations partenariales
d’égal à égal, fondées sur des
intérêts partagés et des résultats
concrets. Ainsi depuis neuf ans,
de nombreuses initiatives ont été
mises en œuvre : fin de notre pré-
sence militaire permanente et fer-
meture des bases au Sénégal,
Tchad, Gabon et en Côte d’Ivoire
privilégiant les actions de forma-
tion (21 écoles nationales à voca-
tion régionales (ENVR)) ; soutien
à la représentativité du continent
africain dans les instances inter-
nationales ; mobilisation de nos
partenaires avec l’organisation de
sommets en faveur de l’essor éco-
nomique du continent
(Conférence sur le financement
des économies africaines en 2021
et Sommet de Paris pour un

Nouveau Pacte financier mondial
en 2023), de la lutte contre le
réchauffement climatique (One
Forest Summit au Gabon en
2023), du renforcement de la sou-
veraineté alimentaire (initiative
Food & Agriculture Resilience
Mission en 2022), ou encore de la
production de vaccins en Afrique
(Forum mondial pour la souverai-
neté et l’innovation vaccinale en
2024). 

De la même manière, la
France a su regarder son passé
colonial en face, avec la volonté
d’avancer dans un esprit de dialo-
gue. Le travail de mémoire sur les
actions de l’Etat et de l’administra-
tion française a été lancé partout
où il était souhaité (Rwanda,
Sénégal, Cameroun), et un mou-
vement sans précédent sur les
questions de restitution des biens
culturels a été engagé (Bénin,
Algérie, Sénégal, Madagascar,
Côte d’Ivoire). 

Le partenariat entre l’Union
des Comores et la France est
depuis longtemps à l’avant-garde
de ce renouvellement. Dès 2019,
nos deux pays ont en effet
conjointement décidé de mettre

en œuvre le plan de développe-
ment France-Comores qui permet
une coopération tous azimut
(infrastructures, santé, éducation,
formation professionnelle,
transport, agriculture, eau). Parmi
les innombrables réalisations de
cet engagement, l’on pourrait citer
quelques exemples très récents : 

� Projet Diaspora : la
France aux côtés des entrepre-
neurs comoriens de France

Avec plus de 300 000 ressor-
tissants établis en France dont les
transferts de fonds représentent
20% du PIB comorien, la diaspora
constitue un acteur clé du déve-
loppement de l'archipel. Financé
par l'AFD, le projet Diaspora
accompagne cent porteurs de pro-
jets pour transformer ce potentiel
en investissements productifs
durables.

� Le studio Watwanya : la
scène musicale comorienne se
professionnalise

En appuyant la modernisation
du studio Watwanya, le SCAC de
l'ambassade de France illustre
son engagement en faveur des
industries culturelles et créatives
comme vecteur de développe-
ment économique et culturel. Doté
d'un équipement professionnel, le
studio constitue désormais une
infrastructure structurante pour la
filière musicale comorienne.

� Médinas des Comores :
la France aux côtés d'une can-
didature historique au patrimoi-
ne mondial

La France a apporté son
savoir-faire reconnu internationa-
lement en matière de restauration
et de valorisation du patrimoine

pour soutenir l'inscription des six
médinas comoriennes au patri-
moine mondial de l'UNESCO. Un
partenariat bénéfique, qui fait de
la culture un moteur concret du
développement local.

� Parc national de Mohéli
: prendre soin d’un joyau de la
biodiversité mondiale

Première aire protégée des
Comores et unique aire marine de
l'archipel, classé réserve de
biosphère UNESCO en 2020, le
Parc national de Mohéli concentre
une biodiversité remarquable.
Financé par l'AFD et l'Union euro-
péenne, le programme Ulanga
Mali soutient sa gestion durable
tout en promouvant l'agroécologie
et le développement économique
des communautés riveraines.

� InnoVent, pionnière des
énergies renouvelables aux
Comores

Implantée aux Comores
depuis 2018, l'entreprise française
InnoVent développe le parc photo-
voltaïque de Foumbouni (3 MW)
et un second site à Mitsamiouli (5
MW), renforçant durablement l'ac-
cès à une électricité propre aux
Comores, en cohérence avec
l'ambition française de faire de la
transition énergétique un levier
central de son partenariat avec
l'Afrique.

� Sport à l'école : un
tremplin pour la jeunesse
comorienne

Du programme de boxe édu-
cative du Service de coopération
et d’action culturelle (SCAC) au
projet PEPS mené par Play
International avec le soutien de
l'Agence française du développe-
ment, la France place le sport au

cœur de l'école comorienne.
Inclusif et mixte, ce dispositif com-
bat le décrochage scolaire, renfor-
ce les compétences psychosocia-
les des jeunes et œuvre à l'égalité
des chances entre filles et gar-
çons.

Dans la même dynamique, le
sommet Africa Forward, accueilli
et co-présidé pour la première fois
avec un pays anglophone, incar-
nera la profonde transformation
des liens que la France a initiés
avec les pays africains depuis
bientôt 10 ans, fondée sur une
reconnaissance assumée du
passé et sur la volonté de cons-
truire des partenariats équilibrés
et projetés vers l’avenir.

Il sera l’occasion de démontrer
l’engagement de la France, du
Kenya et des pays africains pour
accélérer les investissements
croisés tout en construisant et
finançant des solutions concrètes
aux défis communs : renforce-
ment des systèmes de santé, sou-
veraineté alimentaire, compétitivi-
té dans le domaine du numérique,
accès à l’énergie et connectivité. Il
sera l’illustration de la richesse et
de la diversité des relations entre
le continent africain et la France,
qui se tissent autour d’une plurali-
té d’acteurs – Etats, entreprises,
jeunesses, artistes, diasporas,
avec une place centrale accordée
aux jeunesses et au secteur privé. 

Les résultats du sommet, tour-
nés vers l’action et construits avec
l’ensemble des chefs d’Etat et de
gouvernement du continent, per-
mettront de consolider les liens
qui unissent l’Afrique et la France,
et de nouer des partenariats tour-
nés vers l’avenir. 

tRIBuNE
Le Sommet Africa Forward : la concrétisation de partenariats 

équilibrés et tournés vers l’avenir entre le continent africain et la France 

FC Fekandza Madjeoueni 

Étienne Chapon, ambassadeur de France à Moroni 
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Sous le regard ému du Chef
de l’État, Azali Assoumani, la
BDC a rendu un vibrant hom-
mage ce jeudi à son ancien
Directeur Général, Hassani
Azali. Réunie au Foyer des
Femmes de Moroni, l’assistan-
ce a salué la mémoire d’un
grand serviteur de la nation et
visionnaire de la finance como-
rienne, disparu le 6 avril der-
nier.

L’émotion était palpable
dès l’ouverture de la céré-
monie par les récits et

invocations coraniques.
Ministres, gouverneurs, diplo-
mates et figures de la haute
finance s’étaient réunis pour
honorer celui que tous appelaient
« le pilier ». Arrivé à la tête de la
BDC en pleine période de turbu-
lences après le retrait du groupe
Duval, Hassani Azali a agi en

véritable sauveteur. Le Secrétaire
général de l'institution et ses
anciens collaborateurs ont rappe-
lé la rigueur de cet « homme de
chiffres ». En six ans, il a trans-
formé une banque sous adminis-
tration provisoire en un modèle
de compétitivité.

Son bilan est éloquent : une
hausse du portefeuille client de
25%, des encours de crédit de
30% et un recouvrement boosté

de 40% par an. Au-delà des
comptes, il a insufflé une moder-
nisation : digitalisation des servi-
ces et amorce de la recapitalisa-
tion en décembre 2025. Le
moment le plus émouvant fut
l'intervention qui retraçait son
parcours, de son enfance à
Mitsoudje puis à ses hautes fonc-
tions, il a été dépeint en homme
dont la « modestie légendaire »
égalait sa détermination et son
patriotisme. Pour ses collègues,
il restera ce leader rare, alliant
exigence technique et profonde

humanité.
Hassani Azali laisse derrière

lui, une institution assainie et le
souvenir d’un homme de foi
ayant servi son pays jusqu’à son
dernier souffle. Si son siège est
aujourd'hui vide, son héritage
demeure solidement gravé dans
les fondations du secteur finan-
cier national. Père de trois
enfants, il était le frère aîné du
chef de l’Etat.

Hamdi Abdillahi Rahilie

NéCROLOGIE : 
La BDC rend hommage à feu Hassani Azali

La Gazette des Comores
Fondateur et Directeur général

Said Omar Allaoui
Directeur de la publication  

Elhad Said Omar
Rédactrice en chef
Andjouza Abouheir

Secrétaire de rédaction
Toufé Maecha

Rédaction
Mohamed Youssouf
Sanaa Chouzour
A. Mmagaza
M.I.M Abdou

Nassuf Ben Amad 
Kamal Gamal Abdou 

Nabil Jaffar
Riwad

A Bardraoui
Mohamed Ali Nasra 

Abdillahi Hamdi Rahilie 
El-Aniou Fatima 

Aticki Ahmed Ismael 
Mise en page

Abdouchakour Aladi  Nourou
Responsable commercial 

Mariama Mhoma 
Documentation  archiviste

Hadidja Abdou
Photographe / Site Web
Mohamed Said Hassane

Impression
Graphica Imprimerie

www.lagazettedescomores.com
tel: 773 91 21/ 322 76 45


